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Vous en aviez rêvé ? SUSE l'a peut-être fait : il est désormais de nouveau possible de développer des drivers externes au noyau tout en assurant la compatibilité quelque-soit la version mineure de ce noyau :
SUSE SolidDriver


Bien entendu, ceci n'est applicable que pour la gamme SUSE Linux Enterprise (pas OpenSUSE ni d'autres distributions). En gros, un constructeur OEM (HP est cité dans le lien ci-dessus) pourra désormais développer un driver pour du nouveau matériel, en s'appuyant sur l'API SUSE, permettant ainsi de limiter les risques d'incompatibilité avec la distribution.


Théoriquement, cela devrait permettre d'assurer la compatibilité pour les différents services packs de la distribution.


Bientôt un concept universel ?

Beaucoup de constructeurs rêvent de pouvoir développer un driver qui reste compatible quelque soit la version mineure du noyau. Nvidia a plus ou moins réussi son pari (X.org et versions mineures du noyau). Mais il n'est pas évident pour un constructeur qui ne souhaite pas dévoiler son code source pour des raisons de propriété intellectuelle de maintenir un driver à l'extérieur du développement du kernel.


Exemple : un constructeur comme Epson qui sort un matériel pourrait théoriquement développer un driver pour les principales distributions du marché. Cependant, tout patch du noyau casserait la compatibilité et le matériel deviendrait inutilisable. Deux solutions s'offrent au constructeur :

- Maintenir le driver via un repository dédié à la distribution (ATI, Nvidia le font)

- Donner le code source (mais attention aux problèmes de propriété intellectuelle)


Obtenir une API stable pour une version majeure donnée pourrait permettre à ces constructeurs de développer un driver efficace pour leur matériel. Un exemple (qui n'est pas forcément à suivre) serait de prendre Windows 8 : Un driver développé pour Windows 8 fonctionne (à 99% des cas) sur Windows 8.1. Si Microsoft n'avait pas développé une API stable, cela aurait causé de multiples retards ou entrainé une forte mobilisation des constructeurs pour redévelopper leur driver (sans compter qu'un patch Windows ne casse pas la compatibilité des drivers installés, qui ne sont pas touts OpenSource).


Comme quoi, il faut savoir prendre le meilleur des deux mondes…
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